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Chers frères et sœurs dans le Christ, 

 

Je suis très heureux de présider cette messe d’ouverture de la 21e Assemblée 

générale de votre Société. Je remercie le Supérieur général pour son invitation qui 

me procure l’occasion de vous manifester une fois de plus ma communion dans 

la prière ainsi que mon affection et mon appréciation pour l’œuvre méritoire que 

vous continuez d’accomplir dans le domaine missionnaire.  

 

J’ai noté avec intérêt que le thème de votre Assemblée concerne la fidélité 

à votre charisme dans le contexte des mutations actuelles et complexes du monde. 

Depuis 1856, votre Société de vie apostolique se consacre au service des peuples 

d’Afrique pour annoncer l’évangile, promouvoir la justice et la paix, tout en 

restant attentif à la promotion humaine intégrale, au dialogue et à la collaboration 

avec les autres religions. Je souhaite donc que vos travaux soient fructueux. Qu’ils 

vous permettent d’identifier les orientations adéquates pour enrichir votre 

charisme et rendre plus pertinent et efficace votre mission dans la fidélité à 

l’intuition du Fondateur. C’est au moyen d’une réflexion commune et d’un 

discernement rigoureux que vous parviendrez à opérer les ajustements qu’exige 

l’évolution actuelle du monde sur le plan social et ecclésial. En effet, le renouveau 

évangélique de la mission est un impératif au vu de la situation du monde et de 

l’Église. 

 

Vous disposez surement des ressources humaines nécessaires pour cela. 

Cependant, ce travail important ne se fera pas en comptant sur vos seules capacités 

humaines. Il convient d’invoquer le secours de l’Esprit Saint puisqu’il est l’agent 

principal de l’évangélisation, comme enseigne le prophète Ézéchiel dans la 

lecture d’aujourd’hui alors qu’il parle des êtres sans vie auxquels l’Esprit donne 

le souffle vital. Il précède, accompagne et rend fécond le travail missionnaire. 

C’est le plus grand don que Jésus ressuscité offre à ses disciples. « Recevez le 

Saint Esprit », leur dit-il, avant de leur confier la mission de pardonner les péchés. 

Dans la mesure où vous restez à l’écoute de l’Esprit, vous vivrez dans l’unité et 

la communion entre vous malgré la diversité de vos dons, de vos origines 

culturelles et linguistiques. L’Esprit est, en effet, principe d’unité et non de 

division : « À chacun la manifestation de l’Esprit est donnée pour le bien de 

tous », nous dit saint Paul (Cf. 1 Co 12, 4-7). L’apôtre des Gentils rappelle aussi 

que notre vie spirituelle doit être animée et guidée par l’Esprit qui conduit à la 

charité et à la sainteté : « Si nous vivons par l’Esprit, marchons aussi selon 

l’Esprit » (Ga 5, 25). Si réellement l’Esprit de Dieu a créé en nous une vie 

nouvelle, ce n’est pas pour la renfermer en nous-mêmes par une jouissance égoïste 



ou par un quiétisme béat, mais afin que toute notre conduite manifeste et produise 

les fruits de cet Esprit. 

 

Au don de l’Esprit à ses disciples, Jésus associe un de ses fruits, c’est-à-

dire la paix. L’évangile nous rappelle que la résurrection de Jésus apporte la paix, 

c’est-à-dire le sacrement qui réconcilie les disciples avec le mystère de la 

personne de Jésus, qu’ils avaient trahi (Cf. Jn 20, 19-23). On peut penser que le 

Seigneur s’adresse aux disciples pour seulement les saluer à la manière juive : 

« Shaloom ! » Mais selon le contexte on peut donner une interprétation 

supplémentaire des paroles du Christ. Après la mort du Maître es disciples sont 

tristes et inquiets, ils ont peur et ils s’enferment. En leur disant : « La paix soit 

avec vous », Jésus ressuscité leur apporte le réconfort, il les rassure, il leur redonne 

courage de sortir pour témoigner et pour annoncer la bonne nouvelle du pardon. 

Avec Jésus qui est présent au milieu d’eux, ils n’ont plus rien à craindre. De 

témoins de la résurrection du Christ, ils deviennent ainsi agents de la miséricorde 

divine. Une mission dont Jésus lui-même est la source et le modèle. En effet, 

« dans sa résurrection, le Christ a révélé le Dieu de l’amour miséricordieux 

justement parce qu’il a accepté la croix comme chemin vers la résurrection » (Cf. 

Dives in Misericordia, 8).  

 

À la suite des disciples, « l’Église a pour mission d’annoncer la 

miséricorde de Dieu, cœur battant de l’évangile, qu’elle doit faire parvenir au 

cœur et à l’esprit de tous » (MV, 12). Elle n’a rien à craindre, même en ces temps 

où elle est la cible de toutes sortes d’attaques. Nous savons aujourd’hui que « sa 

crédibilité passe par le chemin de l’amour miséricordieux et de la compassion » 

(MV, 10), et « sans le témoignage du pardon, affirme le pape François, il n’y a 

qu’une vie inféconde et stérile… Le temps est venu pour l’Église de retrouver la 

joyeuse annonce du pardon » (MV, 10).  

 

C’est précisément dans cette vision, qu’à l’occasion du centenaire de la 

promulgation de la lettre apostolique Maximum Illud par le pape Benoît XV, le 

Saint-Père François a décrété un mois missionnaire extraordinaire en octobre 

2019, « afin de susciter une plus grande prise de conscience de la missio ad gentes 

et de reprendre avec un nouvel élan la transformation missionnaire de la vie et 

de la pastorale ». Comme je l’ai souligné dans une lettre adressée à ce propos à 

tous les Supérieurs généraux : « la finalité spirituelle, pastorale et théologique de 

ce mois missionnaire extraordinaire consiste à reconnaître, à vivre et à être 

convaincu que la mission est et doit devenir toujours davantage le paradigme de 

la vie et de l’œuvre de toute l’Église. En convertissant notre cœur et notre esprit 

de disciples missionnaires, l’Esprit nous pousse à sortir vers le monde pour 

proclamer le Christ crucifié et ressuscité ».  

 



Je confie votre Assemblée générale à la Vierge Marie, notre Dame des 

Missions. Que par son intercession, vous puissiez entamer un nouvel élan 

missionnaire en prenant comme référence le visage miséricordieux du Christ, 

pour aller vers les périphéries pas seulement géographiques mais également de 

l’existence afin de témoigner de la volonté salvifique de Dieu, en restant fidèles à 

votre charisme missionnaire dans les changements de contexte actuels, qui est le 

thème de cette Assemblée que vous allez commencer. Je m’associe à vous afin 

que cette Société missionnaire pour l’Afrique retrouve enthousiasme renouvelé et 

joie. Que Dieu vous bénisse. Merci pour votre service rendu à l’Église.   


